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PREFACE.

'f'

Jv' no mo dissimule p:u la -raniloiir ,lii unni'nvc des mc-
coîilciiUqiioviipro.luirocoU'Oi.ctlLupiiljliriuio!). Qiioifid'.mc
cci.laino do vui-s no soionl gu'iv j)roi)ro u lUiro beaucoup
do l.ruil, oepouvlant e(Mix-ei aiLu^auiit surlaii:. lu eorps dos
Kdidiaul-. ou ;.rr!oeliie, o-c«u.,iui uo couipi-cnuoul jm , un
mol à !a i-aillerio m uio lap.'us iuiioeeuie, il e,L plus .,uo
eerlaiu quo lo r-candalo sera iiiimuwu). Jo dois à mes loe-
touis un laoL d'oxjHlcaLioii.

Tout le ia:>udc sal; ,^u'il existe à :>L.ulival une ospùeo do
«oeiclr n.Muuiro - lu>(ii,uL Mrdieal - duut les mombius «oui

^

rocrulrs parmi Kvs I-]ui<liant:. eu .UxlociMo,
'^

I^ire que eus mco.ieurs ucoal pas lu's pour c.mpreudio
co (pie r'esL qa'uuo soci/lé eoiisiiLuUouuelloiiiCuL or-auisro,
est uue o'nsurvali.a. que loul le mo.ido iaitoL qui par couso-
queu! u'e.t pa,. be;;u,joup propre à iairo, au --raud bonueur
à eelul ,pu la met si,,- lo pai)ier. Je ne parioi'ai donc pas
do la mauiùro babilu^lle qu'a l-Iu.liLal MeJieal do lonir ses
B 'anoe^; je passerai sou. sileu.o la pipedo Laba., les euunos
elo., qui seuibleuL jouer au rulo ulli.iol daus ios assemblées
du susdir iu.^titut.

(2u'il .aiilLe à mes leeieurs do .-^a/oir que lo 11 uovouibre
doruier, j'avais lo nuillienr d'a^oi^^ter A la seauro do riusLicut
Modieal alor,-, eouv )qu;o jjoar 1\ lee.ioa dos ullîeiors.
La maiiiùro iudiguo <i.uit les uxembros do coL iu^tiluL so

coiuluisironl daus eoLto eireon,^ laure mduspini j,, pclitontre-
iilol suivauL publié dausZc F'-anr.Parlrur\hx Ki novciubro:

BeANCE liE T/IVSTITUT MeDICAL DU H ^^OVE.MBRE

lùic >>im/c uanc (isscablce idfcrnale

_

Lo fvénio de Mil'ou, qui a si bien réussi dans la descrip-
tion do la «eèno qui so passa aux onfcrs, après que Luciibr



IV

o( SOS oo(iipa,!;;ti((iis eiirciiL cLc jd-cci'iiiics ùu C'io!, Hci'ait, je

croÎM, lictiieun'' en l'-cliuc du va ni lo isi-rne quelqin's jn'n. (iniiiil-

tii(Mi>(i H'aI a ou lieu ù Ifi (luriiiôj'e HÙaïU'O do l'istitut .Médi-

cal lie Modtroal.

Samedi dovnici', \o^ nioml>ro« do col- [nslitut se ^olll as-

«omblt'"^ p'Uir rulccfion do lonvs olticiors ol ont cru doniior

lîri CM'rlii;! <roiij.':i"aUtf'' A la chose en violufil tous les procé-

doM eof(s(ilii<iciiiio!:- i|i!'ii>: devraient ol>scrvei', i-f en iUisant

iiri (u[ia<iT 'li:!lnilii(iu'.

Fj(* l^eiiii (.'mii-d'œi! ifue |)réseii(ait aloiv. l'Institut M(''di-

cal!

M. t'p(()ii I.Vlk-Ui-r entr'siutres, un(; de ees têtes pIcineH..-

de idjt'\<'(i.v, urt de ct^s n-t'-nies exti':.(trdinairos qu'on voit

a]>pfU';ii(('(. ; r'tj'pi'oelii' tiCS finn<''e'.^ bissextiles, ne conli'i-

l»u;i p;t^; (/Lti :i In- irw. [\ senibhut vijuloir en ini[)oser au

earnp ..'niK-'ini,. en -^ceouant f()rteinent sa tèto ornée à la ma-

idf'i-e \{vM proiuier- rois de la dynastie nicrovinn'ienno. Tel

aufrefi'i-i Vi;reini';(!'lori.N: îi .Al>';sia. voulait (Vap[)er d'(''pou-

vum('.- îo i urtvices te -"u vain(iii( iir. tel cncoro Jupiter,

d'un nîi;(p\',Mn<Mii de -r.- r^te, savait éltranler l'Olynipo,

!." pr^ -îdeni. r[u, M. l)uîbrl, (seconde (''dition revue et

runi.'-.'o d't •;i:-<li( l,'[i'oii Veiletier) fit sur rassemblée l'etlot

d<:' ia cotiiùo qui vu:- /iUiuMu-er ù IT^nivers etVraj-o la luorl

pf..i'.''i;uiM' do ( 'osai-.

il ,at tnu.i-^ (os
;

• iiu^ de. monde a se fairii cnicndre, et

sdii vdociiott., ]<a!'ai!-If, d;>!t 'dre eonLe.^téo à la prochaine

sénn«'">' ';(' i'îu'^tiriit *\!< dierdc, corjinie illéi;-ale et ineonstitu-

liomiotl'.' ; fu M'ii v.rii;d>Icn<eii.i est une manière par Iro]»

criudu.' d
'. prw:!Voi' -;; si'i!sihiti(>.''. car il tient à sa place de

p!'<'s;dc'!(! , i-i';s <.MU'o/t' que •" l'Auroix' " no < ion t au droit

q!i"cli(> a 'U' d'd'iiv'i' (viiiiiuuoUcniont des niaiseries.

\i. l^iU'ivi c •' iiM .il." vos hinvirncs qui ont juré nno éier"--

v.i-Wy iit"lii. iHy loi- ; es i-M-ries du BylloiiçismC; et qui repè-

ti.'u!. ;t -aif('''i'' i'.( //n.,,^ l'avoi-;. l;i-niiiius dojj Ldîbrts imjruis-

:-ri'iis dt' Umu • t-ei'-cai; M. ()u.(')rl. anui asfjcz eneri;-iquo duf.

r.'-;r, ti) pn-nvi^ l uii'.' .< «,oz •^•i-ande politique, on propo-

>f;"' |i!^ î:^ ;n';^'h;ii;H- -i ;iu('e fût fiiitc^ à huit clos.

La ('lupiM'' '•' n:iî.'i.;r-. .pi'o:! voulii!' élire îvj)rôs le Prési-

de..', iivi'ut pi'.'iîvc i'"ii.u (lésinl.ér-o^'semeut qui sui'prendrait

!

*sg
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V)

furi le^ nicinliros do no-i pai'lcinonls, oi ipii lil ouvrir Io.h

yeux à M. Diiliii't lui-mômo. l'rcsipic Ioii< ri-lii-.; rc?il le-»

«..iiai'i^o.-i, cho-io iiiouie dans un youvofiionieiit citu.siitiiiiKri-

Tll l.

Vouloir oalculci' (oiiîoa l(3s iudiLniid'-s <[ui se soûl coniiai-

BOs à riiistilul .Ml' 'ical, s:nuedi dcriiiiM*, corail iuipo^siliK' nL

ridicule. Alitant vaudrait se mettre i^ii lèle d'i'nunii ifr lo

iiMiiilire lie piastres <jue la (-'or[)orali()ii dis.-^ijje inutileiiieiil.

clKli|iie aiiiiee.

.If ne jMiis l'ejteudaut teriuiiuu' sans faire eoiiiiaitre à nos

leetciii'.s la ;.î;eiitille jnatiière d<»nt lo secrdaii'e va, «'Ire ()Mii;'é

de chu'e .<()ii proeliain ])r()C"'s-verl)al, .sjivoir ; Proposé jiar

^f... iseeondi'; pai" M...<jiie '»[. le Pre.-idcuL paye qU'Hijur

c/i'i.'if ; et la seauee est. levée.

Si riiislilat Mi'dical eoiitiinu! .à t(!nii' ees s('"aii('(M sans

pln.N de dceniMini, il n'est pas besoin d'éfe bien ru.>é jmi'r

jn'1'Volr >a cliiile proeliaine. llàtou.s-nous ilc dire, loulel'oi.^.,

tpi'il .s'est reiK'onti*/! u)i nienihro de l'Instllul. Midical (pii a.

(SU. en termes sévères, taire sentir à ses ('ontïv'rcs l'indiu'iiilé'

de leui" eonduito.

('es scènes, nous l'espérons })our l'iionneur du çcn'ji.-. de.s

Fitudiants en Médecine, ne so renouvelleront ])as, et l'Ins-

titut Mi'dical continuera, comme par le jjas.sé, ù .s'attirer

l'ustimo et le respect du | iblic.

Ux ClIERUBlX.

Grand scandale (diez les lils d'Hip))oorai(' à raj)]>ai-iii()n

de cet article. Au lieu de prendre en bonne [)art les avis

que contenait ce j)etit coni[)to-rendu de leur séance les

lOtudianls en Médecine se sont rendus ridicules eti envoyant

ambassade sur ambassade au Franc^Pitrieur pour savoir lo

nom de celui qui avait ainsi signé ses remarques Chérubin.

est ce que j'ai enlrepris de chanter dans le [)Otit ])oènio

intitulé Xa Carnbhmdc, à cause du nom do Cuniblns qu'on

donne vulgairement aux Etudiants en Médecine.

Le premier chant, qui contient un peu plus de cent vers,

sera suivi, dans quelques semaines, d'un deuxième et pout-

ètro d'un troisième chaut, si les Etudiants en Médecine



\l

vonlcjit bîon m) flonnor lii poiiio do ho rendre onooro iKsci

riUiciiIos pour ui'oi» luiiniir l:i mnliùro.

N B.—.îo VI UK liicii qu'il soit ('()ni)u'is qUL- jo iio rc <.",nriIo

pnH tout lo cori)-* 'Ic'H l'iludiants on Mi ilociuo connuo ridicu-

le, non ; !a ,^'nindc inhiorif suit ho conduiro ctsoulfnî oUo-

mAmo do lu ninuvîiiso '''ducalion dont lii nuijorili' fuit prou-

(HKUt'HIN.

ma



r)rt) uisc»

w ridicu-

ill'i'o (.'IK»-

:iit )H(iu-

IRI'HIV.

LA CARABINADE.
l'uK.Mi'ii Chant.

,

Jo fliantc los <.'oinl»!its ot ces unl'uiils laniuux

t^iii, (lu ^laiiil I'ls(.iilji|i(î lulonitiMirs piiMix,

Non coiiUiii- (l'ciicoiii'ir iîi crniiitt' niiivi'i'sollo,

Vi)ii(lraic'iiL (|iK' toiii mai'i-liâl au ^t • «le U-iir ccrvollo
;

Ils lui sauraient siMillVii* do coiitradiclittii,

N'aiiiiaiil, dans loiir (»j'giieil, (jiic l'approlation.

Musc, rc'dlb-iiioi diMK' loii.-» los gloi'ieiix «^osIch

Do cos tioi'M oiiiioinis dos hal.iiUml.s oolostos
;

Dis, oomiiioiil, riii'ioiix do so voir porHillIo,

li'iiili'cp'hU' Diiloi't (1) par un soiiyo Inaiblo,

Do soi s(ddatH opars rassonildaiit los coliortos

lios arma do sa main d'arinos do toiilos sortes
;

Comment, do la Solliso aritorani lo.s drapoaux,

Ils so sont illuslros par dos oxploits ncMivoaux

I']i oommoi.l, n(\i^lii>oaiil d'endossor sa ouirasso,

JJiil'orl à l'onnomi so 4nontro ploin d'audaco,

Mona;ant du soal[)ol un i)ausro ('/(nihiu,

Tant (/('/ici aifrc-f-il du ('(viir tV un (((rabin ? (2)

Di'jà, dopais longlom])s, l'ainanlo do C(''2)lialo

Avait, pour ac(',oni])lir su (àolio matinale.

Ouvert au diou du Jour les portos d'Orient
;

Phébus aux (diovoux d'or s'avançait radiant,

Il avait paroouru plus du tiers do sa course,

Fondant de ses rayons jusqu'aux ylaoes do l'Ourse,

Quand Dufort s'ôvoillant, surpris dans son i-cpos,

Sans sortir dç .son lit laisse <''olia])por eoi mots :

" Quoi doue, l(Mijours en butte à la tracasserie.

1) Diiturt tut t'iu i)rc-.;iilial <lt; l'Iustitut-MécUcal, le IJ Noveiubi*
mais il a ctô destitue drituis.

(2) Tantcnœ uniinis cwlestihus ira: !

Virgile, KmiJc, (.liant 1er. vers 12.

Oo TciH a été ainsi traduit par Deliile ;

Tant de hel cutre-t-il dans les Anicn d''p dieux ?



JaTnai.s un seul instîint do ropos clans ma vie ?

Mû jKir l'ambition, mon plu.s noble penchant,

.l'/'iain de l'Institut devenu président
;

Hélas ! tragilité des choses de la terre !

N'ille gloire ici-bas ([wi no soit éphémère !

l'^lu, je suis sitilé d'un traître Cluiahin,

Déclin, je ne suis i>lus qu'un simple carabin.

iMes malheurs, je le sais, feront gémir rilistoiro,

Mon nom sera fameux au temple de Mémoire,

Puisse " Mais accablé do ce trop grand effort,

Le fougueux carabin soupire et se rendort.

A peine du sommeil a-t-il goûté le charme

(.iu'un songe, un songe allVeux, met son àme en alarme.

Tremblant de i)eur, il voit, del)Out à son côte.

Sous les formes d'un homme, une divinité,

J)es Calciloniens elle avait la casquette

Et de Filiatrault (1) la mino peu discrète,

On voyait sur son cou flotter de longs cheveux

i els qu'en ont aujourd'lnii certains fats glorieux,

])o Narbonne (2) elle avait les grands airs do noblesse...

J)o la Sottise, alors, il connaît la déesse :

'• Tu dors, mon fils dit-elle, et dans le Franc-Parleur,

Un cruel Chérubin se rit de ton malheur

Lorsqu'on vient te siffler avec tant d'insolence

A des gémissements tu bornes ta vengeance !

As-tu donc oublié mes célèbres exploits ?

Ne Buis-jo plus ta mère, es-tu sourd à ma voix ?

Si je veux^t'appuyer de mon bras redoutable,

Qui, do te résister peut se croire capable ?

N'ai-jo pas sous la main l'indomptable escadron

Do fantassins choisis, des Fran(;ois, (3) des Upton, (4)

(1) Etudiant en Môdecinc, président iictucl de Flnstitut-Mcdical,
Btatiir • colossale. Il n'a pas toute la précocité de Pic-de-la Mirandole.

('2) Narbonue, fils d'un honnête cordonnier de St. Rémi. II ee dit

desi<'iiilant des ducs de Narbonne, de Nemours, d'Arinagmic, de Lara,
cou-:in germain do Napoléon 1er et urrière-gcrmain de l'Empereur de
la Chine.

(3) Etudiant en Médecine, célèbre pour sa fatuité.

(4) Voir l'extrait du Franc-Parleur dans la préface.
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îffurt,

n alarme
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IX

noblcs.se...

Parleur,

JDcs David. (1) des Martel, (2) des d'Aiiglar, (.3) des

[lîainville, (4)

Des Charles, (5) des Lara, (6) des Marsain, (7) des

[rmuphyle, (8)

Et d'autres que je n'ai pas le temps de coraplei-,

Je 110 puis « pendant m'empôelier do citer

Ce majettui ux Eoy couvert de mon égide

Cet illustre avocat, cet immortel Euclide, (9)

(^ui, (c'est plus qu'étonnant) sut, par son ton si haut

Propre à tout réveiller faire dormir Bréhaiit (10).

De son rauque parler répouvantablo organe

Longtemjîs fit retentir l'antre de la Chicane.

Assisté do sa voix, guidé par ses avis,

tSans danger tu ])ourras braver tes ennemis,

Cîar de tous mes sujets il est le plus fidèle

}^]t des sots, on an mot, le plus digne modèle.

Pourquoi m'énorguoillir d'Euclide et do sa voix 1

D'un bout (lu monde à l'autre on rcconnivii mes lois.

J'ai fait, sans me vanter, des œuvres sans i^arcilles

Et plus fjue la Eaison j'accomplis des merveilles
;

Je no veux pos ici conter de point en point

Mes célèbres travaux, je n'en finirais point.

Je no ]iarlerai pas de mes gestes en France,

J'en partage la gloire avecquc l'Ignorance.

Qu'il te sulfisO; ami, de savoir que c'est moi

Qui. dans vos Parlements, dicte toujours la loi.

'on

pton, (4)

tut-Mcdical,
Jlinmdole.

i. Il ge dit

ic, de Lara,

ilmpcreur de

' J
)
Collecteur bien eonnu, qu'il ne faut pas confondre avec le rédac-

triir de VOpinion-I^iibliqiie.

'2) .loueur (le violon fameux, lauréat du Conservatoire de Liège.

\:',! Ch-'irlatai'., déchimaleur, époux de Madame Petitpas. Il se dit issu

d'un<' U'>b!e t'amille l'irtUi^'aise et voudiait mêm« iusinucr qu'il a des
droits plus légitimefi au trône de France que le comte de Chamliord
iui-mèmo.

(-1; l']tudinm, (M Drint, Cameux par les belles théorie» sur l'affran-

'•liisscjneut des nntiouR qu'il développe au Gercle-Canadien. Il desci nd^

parnit-il, en lif/i(c courbe, de l'un des Oracques ! 11 ne faut pas le con-
fondre avec son frère, avocat distingué de Montréal.

ij-u-T-S) lusipidisaimos poêtereaux canadiens.

. l'Oj Euclide Roy, avoci><^^ fameux dans les débats de la Cour de Police.

I lOj ^Magistrat de Police.

rlli



VnincnicMit le Boiisens s'y voiidniil inlrodiiiro,

Aux plans des drpiil'.''.s il iic saiii-ait <[U" iiiiirc.
.

(.,)uaiul Moiili'i'al voulut uno l'^'iiiviM'sitô,

Trouble'', (.Juchée eu fui un inslaui al triste,

i\Iui.s Laval (Ij dont je pris la puiss;in(e entremise

Sans ])eine iil: tomber cette sage entreprise
;

Depuis ce temps, toujours à l'aMe de Qu(''l.>eo,

Je liens de la. K:i! ;on la valeur en i''"lioc,

(.''est encore ni >i, mon !iis. (reco.'in.Ms b'i ta nK^To)

(Jui, eonirc le l'i'ogramme (2) ai"s!i ci' '• la !;-uerro,

Le Bonsens, tu le sais, mon ennemi ernel.

Avait [)o!ir d 'den^eur pi'is le s;i<;-e Ti-ii'hd ('])
;

il fallait reiiverseï' ce el'.ot' plciii de \;dllance,

Je l'aN'oiierai, mon fd ;, JVmi pcrdtn ^ l'e :]'''^ranco

[l '.'tait ajipnyï'' de val ureux soldais

()iu tous .-ivaieiil vieilli dans le hiMiit de-^ combats.

On voyait [lour g-uider çc> uhalanii;es gncrricros

Cet evequo savant Pr.'làl' de Tr;>isRi vières, (4)

T(Uij()urs à me comlialtre il nnuitr;'. .-••on ardeur

Kt toujours de la lutte d >or!it en vainquenr
;

Cette t'ois, cependant red.iuMani urvi eonrago

Je Icv'ai des guerriers animi'\s :!u oarnnge

Mt e.outi-e le 15oii>ens, je l(;s liedia* satis freins

A^)ulant en ma faveur «u'cidcr 1 '-^ destins

Le Proiî'i aiam(ï ((unlialt et j'i-n ;n';'Lis -a l'doiro

Loi'squc Bouru'ot (5) me \int disputer \:\ victoire
;

\'ainement, la M-ucrve, (G) oi tous ses r<''daeteur.H

J>unn, Tassé, I)an>eroau, mes /èh's ^ervileurs

\'eulent d\x saini prJia' endormir la prudenoo

Ls ne peuvent ja^-uais iro'.nper sa vigilance.

(Il l/tJnlvcrsité-î, avili.

(jj) 'L'iiat If mi>ii'l' >'oiiiiiiit riiisLoii . du Pn igr.nmi! C.'itliolique tant
coiijliattn \r.ir d s (;ifh;)li<|!if>!, quoiqu'il ii •onti-iin • aiiiMin.; erreur.

(3> l'V X. A. Tniil'l, avdtal disliufiu! lK; Mi.iil rci',1, iii'jinlin! du Pur-
I: ni lit frovinc'iîil, l'un d.cs plus 'di.iiul.^ {);irtiMn-: du Programme C»v-

tlur!i(| m.

(4i .M >iv.eigii'iur T/illî'rli", ÎTrqui^ ilo Trids-P,iviè'V^?.

(5) Kvî'quo (Iiî Montréal.

(G) .Tournai quotidien (h- ^toutl•L•:l', organ;- du
i;
luvovnomnnt.
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C'est alors que j'osai, par ini nouveau projet

Former un bataillon des égaux do Bourget

Par mes suggestions lettres et circulaires

Accablent de partout mes sages adversaires.

Mais le sort cependant est encore indécis,

Et l'avantage peut rester aux ennemis,

Car bien que la Minerve en des efforts sublimes

Ait prodigué pour moi des écrits anonymes.

Le succès fatigué de seconder mes plans

Semble vouloir servir le drapeau du Bonsens,

Espérons que pour moi, la Fortune fidèle

Couronnera mon front d'une gloire nouvelle.

Eh ! bien, si j'accomplis tant do faits éclatants

Si dans tant de combats j'ai vaincu le Bonsens,

Ne puis je cette fois renouveler la chose ?

Moi, de mes Carabins abandonner la cause !

Ah \ l'on verra plus-tôt, sensible à la critique,

Eetourner au Bonsens l'Un ion-Catholique,

Cesser de s'ériger en congrégation ^^1)

Que de me voir jamais quitter ton pavillon.

Va, ne crains rien, mon fils, assouvis ta vengeance

Contre les Chérubins exerce ta vaillance

Si tu viens à faiblir, je te supporterai.

Par un fougueux discours que je t'inspirerai

De mes chers Carabins enflamme le courage
;

A vous protéger tous la Sottise s'engage."

Elle dit ; et quittant son nourrisson chéri

S'en va de ses conseils munir aussi Baudry (2).

Muse, si jusqu'ici, pris d'une sainte ivresse,

)V\({nc. taat
erreur.

lie. (lu Pîir-

;imme C>v-

(1) L'Union Catholique e8t ^.ne société littéraire de Montréal, et qui

tient ses séances chez les RB PP. Jésuites. On proposa un jour, dan»

cette société, d'avoir un local en dehors de chez les RR. Pères, qui,

malgré toute leur bonne volonté, ne pouvaient pas consacrer toute

leur maison à l'usage de l'Union Catholique. Les advorsnires de c«

projet, gens qui n'aiment [as à se fatiguer, appoitèrent pour argument

que ;'IJnion Catholique était une Conyrèyation qui ne pouvait avoir I^«

séances en dehors du Collège des Jésuites. Raifionnement qui fut

sanctionné par le vote de la majorité des membres de l'Union Catholi-

que le 2 Juillet ISTl

.

(2) Auteur du Codt dt* Curé» excellent homme d'ailleur». Phj-

lionomie gracieuse.



Nous avoTiB pu rester Hur les bords da Permesse,

Et puiser dans «es flots notre inspiration

Pour chanter dignement tant de sots en renom
;

Il faut que désormais, secondant mon audace,

Tu me fasses gi-avir au plus haut du Parnasse.

Car, si jusqu'à présent, un songe merveilleux

A pu (le quelques vers être l'objet heureux

^Maintenant quil fau<lrait célébrer la colère

])e ce nouvel Achille et qu'il n'est plus d'Homère,

J)ans ce vaste dessein, si tu m'abandonnais,

Muse, je ne sais trop ce que je deviendrais.

Dis moi, lorsque Dufort s'élança de sa couche,

(^uillo suit(» de mots s'échappa de sa bouclie

Purieux de se voir abandonné do tous

]l maudit les destins de sa gloire jaloux

père de l'Epopée ! O toi ! noble génie

Qui (lu bouillant Ajax as chanté la furie

Vieil riomère qui sus par ton art enchanteur

Célébrer iour à tour la joie et la douleur.

Chanter le ditt'érent d'Ajax avec Ulysse

La fureur dn premier, de l'autre l'artifice

Que ta muse aujourd'hui, me prêtant son secours,

Pedise de Dufort le furibond discours.

A peine la Déesse e.4elle disparue

Que le Héros s'éveille et, la tête perdue,

Pour sauter de son lit, fesant un largo bond,

Sans prononcer un mot, a mis son pantalon.

Ce fut tout son discours Pourquoi donc misérable,

Me suia-je tant forcé pour ce discours damnablo ?

Ne valait-il pas mieux, sans faire tant de bruit,

Dire que le Héros, endossant son habit,

S'en alla déjeuner, selon son habitude,

Qu'il sortit, paraissant rempli d'inquiétude,

Et (sans, mal ;\ propos, invoquer le soleil)

Qu'il s'en fut, de ce pas, do Boy (1) prendre conseil.

Fin du premier chant.

(1) Eiiolidc Rot.
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